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Allgemeine Chronik

Grundlagen der Staatsordnung

Rechtsordnung

Bürgerrecht

Gerade diese Bestimmung ist aber gemäss neuesten Studien — neben den hohen
Kosten und dem komplizierten Verfahren — ein wichtiger Grund, weshalb viele in der
Schweiz aufgewachsene Kinder aus Gastarbeiterfamilien von einer Einbürgerung
absehen. Diese Zurückhaltung ist in den letzten Jahren durch die gesteigerte
Attraktivität der EG-Pässe noch verstärkt worden und drückte sich in einem Rückgang
der Einbürgerungszahlen aus. Die Frage des Doppelbürgerrechts wird den Nationalrat
aber weiterhin beschäftigen: Kurz nach der Debatte reichte Portmann (cvp, GR) eine
Motion ein, welche eine Streichung dieser Bestimmung und zudem ein erleichtertes
Einbürgerungsverfahren für in der Schweiz aufgewachsene ausländische
Staatsangehörige verlangt. 1

MOTION
DATUM: 15.12.1989
HANS HIRTER

Der Bundesrat beschloss, das 1990 revidierte Bürgerrechtsgesetz auf den 1.1.1992 in
Kraft zu setzen. Die meisten Kantone befassten sich deshalb mit der Anpassung ihrer
kantonalen Gesetze. Widerstände zeigten sich nur im Thurgau, wo die SD wegen der
Bestimmungen über das Doppelbürgerrecht das Referendum einreichten. Auf
Bundesebene stimmte eine Kommission des Nationalrats einer parlamentarischen
Initiative Ducret (cvp, GE) zu, welche eine Halbierung der für die ordentliche
Einbürgerung verlangten Wohnsitzdauer von zwölf Jahren verlangt. Beide Kammern des
Parlaments überwiesen zudem eine Motion Portmann (cvp, GR), welche den rund
200'000 in der Schweiz aufgewachsenen Ausländern ein erleichtertes
Einbürgerungsverfahren gewähren will. 2

MOTION
DATUM: 12.12.1991
HANS HIRTER

In Ausführung der im Vorjahr überwiesenen Motion Portmann (cvp, GR) (89.635) legte
der Bundesrat im Oktober seine Botschaft über die erleichterte Einbürgerung junger
Ausländer vor. Er schlug darin einen neuen Verfassungsartikel vor, der festhält, dass der
Bund die Einbürgerung junger, in der Schweiz aufgewachsener Ausländer erleichtert.
Erschwerende Erfordernisse in Bezug auf Wohnsitzdauer in der
Einbürgerungsgemeinde sowie prohibitive kantonale und kommunale
Einbürgerungstaxen wären damit nicht mehr möglich. In einigen Kantonen und
Gemeinden sind derartige Erleichterungen bereits in Kraft oder in Vorbereitung (u.a.
GE, VD und ZH). 3

BUNDESRATSGESCHÄFT
DATUM: 22.12.1992
HANS HIRTER

Innere Sicherheit

Das Parlament überwies jedoch sämtliche Anträge der PUK. In der ausführlichen
Debatte mit 55 Einzelvotanten verurteilten die Linken und die Grünen, denen ja die
Aufmerksamkeit der politischen Polizei vor allem gegolten hatte, die
Bundesanwaltschaft, aber auch die Bundesräte Furgler und Friedrich, unter deren
Federführung der Staatsschutz in letzter Zeit ausgebaut worden war. Die Fraktionen der
GP und der SP reichten Motionen ein, welche die Abschaffung der politischen Polizei
und die Einsetzung einer PUK für die Geheimdienste der Armee fordern. Diese
Begehren lehnten die bürgerlichen Redner zwar ab, aber nur wenige unter ihnen hatten
freundliche Worte für die Aktivitäten der politischen Polizei und deren
Schnüfflertätigkeit. Als prononcierteste Verteidiger des von den Bundesbehörden
praktizierten Staatsschutzes traten die beiden Christlichdemokraten Portmann (GR)
und Zbinden (FR) sowie Sager (svp, BE) auf. 4

GESELLSCHAFTLICHE DEBATTE
DATUM: 13.12.1989
HANS HIRTER
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Wahlen

Eidgenössische Wahlen

Unter den vierzehn nicht mehr Wiedergewählten befanden sich unter anderem auch
prominente Nationalratsmitglieder wie die SP-Vizepräsidentin Ursula Ulrich (SO),
Monika Stocker (gp, ZH) und drei gleichzeitig für den National- und Ständerat
Kandidierende, Paul Günter (ldu, BE), Hans Zbinden (sp, AG) und René Longet (sp, GE).
Mit fünf nicht Wiedergewählten war der Anteil der Frauen besonders hoch. Dabei
wurden sechs Bisherige (3 Frauen) durch parteiinterne Konkurrenten verdrängt (Antille
(fdp, VS), Déglise (cvp, FR), Fierz (gp, BE), Kuhn (evp, ZH), Longet (sp, GE) und Paccolat
(cvp, VS)). Die übrigen acht verloren ihr Mandat durch den Sitzverlust ihrer Partei
(Baerlocher (pob, BS), Günter (ldu, BE), Portmann (cvp, GR), Stocker (gp, ZH), Ulrich (sp,
SO), Widrig (cvp, SG), Wyss (svp, BE) und Zbinden (sp, AG)). Mit 67 Neuen wurde die
grosse Kammer zu einem Drittel erneuert (1987: 68 inklusive die zwei Ersatzleute,
welche für die in den Ständerat gewählten Yvette Jaggi und Monika Weber
nachrückten).

WAHLEN
DATUM: 20.10.1991
MATTHIAS RINDERKNECHT

Aussenpolitik

Aussenpolitik

La complexité croissante de la société internationale exige une définition claire des
futures relations de la Suisse avec l'étranger. Sur la base de cette constatation, la
commission des affaires étrangères du Conseil national a déposé une motion
demandant un renforcement constitutionnel de la politique étrangère — par une
coopération accrue de la Suisse à la construction de l'Europe et une nouvelle
délimitation des compétences entre le Conseil fédéral et le parlement — et un rapport
au sujet de ces nouvelles dispositions. Une telle révision concernerait les articles 9 et
102, chiffre 8 et 9, de la Constitution. Bien que le Conseil fédéral ait jugé qu'une
modification de la Constitution ne s'avérait pas nécessaire dans un proche avenir, le
Conseil national a adopté à une petite majorité (52 voix contre 49) la première partie de
la motion et transmis comme postulat le second point. Dans sa réponse écrite, le
gouvernement a estimé que l'ordre constitutionnel existant assure à l'Assemblée
fédérale une marge d'influence efficace sur la politique étrangère. D'autre part, les
autorités fédérales, les cantons et le peuple auront à prendre prochainement plusieurs
décisions importantes en matière de politique étrangère (adhésion au FMI, traité de
l'EEE), il ne serait donc pas opportun de modifier la Constitution dans ce domaine. Peu
auparavant, la chambre basse avait pourtant rejeté la motion Portmann (pdc, GR) qui
chargeait le Conseil fédéral de présenter une nouvelle version des articles 85, chiffre 6
et 7, et 102, chiffre 8 et 9, de la Constitution, de telle sorte qu'ils stipulent que
l'Assemblée fédérale participe dès le début à la formulation de la volonté de l'Etat en
matière de traités internationaux lorsqu'il y va de la sécurité de la Suisse et de sa
position en Europe (90.326). Dans le cadre de la réforme du parlement, de nouveaux
mécanismes de participation et de contrôle parlementaire ont été decidés en matière
de politique étrangère. 5

MOTION
DATUM: 29.01.1991
ANDRÉ MACH

Beziehungen zur EU

Le Conseil national a transmis comme postulats les motions Zbinden (ps, AG) et
Portmann (pdc, GR) (90.303) qui demandaient toutes deux la création d'une structure
parlementaire capable de traiter les problèmes relatifs à l'Europe et de servir
d'interlocuteur valable au gouvernement. Il a également transmis le postulat Allenspach
(prd, ZH) (91.3254), invitant le Conseil fédéral à préparer un rapport relatif aux
conséquences politiques et constitutionnelles d'une adhésion à la CE. 6

MOTION
DATUM: 21.06.1991
ANDRÉ MACH

A plusieurs occasions, lors des sessions de mars et du mois de juin, les parlementaires
ont questionné le Conseil fédéral sur l'état d'avancement des négociations sur le traité
de l'EEE et ont réclamé une plus grande transparence de sa part. Le débat sur la
politique européenne de la Suisse s'est poursuivi lors de la session d'octobre par le
biais de différentes initiatives parlementaires. Ainsi, au Conseil national, malgré la
motion d'ordre Portmann (pdc, GR) demandant de reporter le débat sur la Suisse et
l'Europe après la conclusion du traité de l'EEE (rejetée de justesse par 65 voix contre
61), la triple initiative parlementaire Sager (udc, BE) (90.245) / Caccia (pdc, TI) (90.246))

PARLAMENTARISCHE INITIATIVE
DATUM: 03.10.1991
ANDRÉ MACH
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/ Petitpierre (prd, GE) (90.247) et celle du conseiller national Jaeger (adi, SG) (90.262)
suscitèrent d'importantes discussions. La première propose une modification de la
Constitution fédérale en spécifiant que "la Confédération participe à la construction de
l'Europe" et qu"elle négocie avec la Communauté européenne les termes de sa
participation" (90.245-247) . Pour ses auteurs, elle devrait permettre une approche
européenne la plus large possible, pas uniquement limitée à la CE, et d'ouvrir un débat
public afin de sensibiliser l'opinion sur la question de l'intégration européenne. La
seconde initiative allait encore plus loin puisque elle proposait que le Conseil fédéral
ouvre des négociations en vue de l'adhésion de la Suisse à la CE (90.262). Les socialistes
ont demandé que l'initiative Jaeger soit renvoyée à la commission pour que la demande
d'adhésion soit assortie de conditions pour garantir l'acquis environnemental de la
Suisse et les droits démocratiques. Cette proposition a été largement rejetée. Les
socialistes et les indépendants se sont montrés les plus favorables à une demande
d'adhésion à la CE alors que les écologistes, l'UDC et le PA étaient les plus réticents;
quant aux partis radical et démocrate-chrétien, ils ont déclaré qu'ils préféraient
attendre la signature du traité de I'EEE avant d'envisager une autre forme de
rapprochement avec la CE. Après un long débat et faute de solution faisant l'unanimité
parmi les députés, les deux initiatives ont été renvoyées à la commission des affaires
étrangères pour un nouvel examen et seront traitées après la conclusion du traité de
l'EEE. 7

Infrastruktur und Lebensraum

Umweltschutz

Naturschutz

Pour sa part, le Conseil national a transmis comme postulat la motion Portmann (pdc,
GR) préoccupée par le financement de la rénovation du monastère de Müstair (GR) ; ce
bâtiment ayant été déclaré bien culturel mondial, il tomberait sous le coup des
dispositions du traité de l'UNESCO qui prévoit la protection du patrimoine de valeur
internationale. Le motionnaire a demandé que le gouvernement consacre à cet effet
une somme de CHF 7 millions. 8

MOTION
DATUM: 14.12.1990
SERGE TERRIBILINI

Bildung, Kultur und Medien

Kultur, Sprache, Kirchen

Kulturpolitik

Eine Motion Portmann (cvp, GR), mit welcher der Bundesrat aufgefordert wird, dem
Parlament gestützt auf das Unesco-Übereinkommen zum Schutz des Kultur- und
Naturgutes der Welt eine Botschaft mit dem Antrag zu unterbreiten, der Stiftung für die
als Weltkulturgut eingestufte Klosteranlage St. Johann in Müstair (GR) einen
Sonderbeitrag von 7 Mio Fr. zu gewähren, wurde vom Nationalrat als Postulat
überwiesen. Ständerat Cottier (cvp, FR) reichte ein Postulat ein, welches den Bundesrat
ersucht zu prüfen, mit welchen Massnahmen der Bund zum Schutz der Kulturgüter vor
einer Gefährdung durch die rasche Zunahme des Schadstoffgehalts in der Atmosphäre
beitragen kann. 9

MOTION
DATUM: 14.12.1990
MARIANNE BENTELI

Kirchen und religionspolitische Fragen

Zeitgleich mit ihren Äusserungen zur Neubesetzung des Churer Bischofssitzes äusserte
sich die Landesregierung zu einem Postulat Portmann (cvp, GR), welches anregte, der
Bund möge seine einseitigen Beziehungen zum Vatikan, die heute in beiden Richtungen
von der Nuntiatur wahrgenommen werden, aufheben und durch eine reguläre
diplomatische Vertretung ersetzen. Der Bundesrat stellte fest, die diplomatischen
Beziehungen zum Vatikan seien in gewisser Hinsicht tatsächlich anormal, da die Schweiz
das einzige Land sei, bei dem ein Nuntius akkreditiert ist, welches selber aber keine
Vertretung beim Vatikan unterhält. Dennoch, so führte er weiter aus, erachte er die
Errichtung einer ständigen Vertretung beim Vatikan nicht als dringlich. Eine Schliessung
der Nuntiatur, wie es ein Postulat Zwygart (evp, BE) verlangt hatte, stehe für ihn
hingegen ausser Frage. Auf seinen Antrag wurden beide Postulate abgelehnt. 10

POSTULAT
DATUM: 05.10.1990
MARIANNE BENTELI
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Die Ernennung eines Schweizer Botschafters in Sondermission beim Vatikan muss
zweifelsohne in Zusammenhang mit der Affäre Haas gesehen werden. Die Schweiz
stellte bislang für den Heiligen Stuhl einen Ausnahmefall dar: Im Zuge des Kulturkampfes
war es 1870 zum Abbruch der diplomatischen Beziehungen zwischen der Schweiz und
dem Vatikan gekommen, ein Zustand, der sich erst 1920 mit der Wiedereröffnung einer
Nuntiatur wieder halbwegs normalisierte. Die Schweiz hatte es jedoch nie für nötig
erachtet, ihrerseits einen Botschafter beim Heiligen Stuhl zu ernennen, so dass die
Beziehungen in beiden Richtungen über den in Bern akkreditierten Nuntius liefen.
Noch im Vorjahr hatte es der Bundesrat bei der Behandlung eines Postulates Portmann
(cvp, GR) abgelehnt, aufgrund der Entwicklungen im Bistum Chur, die er als
innerkatholisches Problem einstufte, eine Normalisierung der diplomatischen
Beziehungen in Erwägung ziehen zu wollen. Im Berichtsjahr kam der Bundesrat nun aber
offenbar doch zur Einsicht, dass angesichts der Spannungen zwischen dem Vatikan und
den Schweizer Katholiken ein ständiger Kontakt durch intensiv gestaltete diplomatische
Beziehungen für beide Seiten nur von Nutzen sein könne. Mit der Ernennung eines
Botschafters in Sondermission, der zwischen Bern und Rom pendeln wird, verfügt die
Regierung nun über ein diplomatisches Instrument, um den Vatikan umgehend, direkt
und auf politischer Ebene über die Stimmung in der Schweiz zu informieren.

Mit der Ernennung eines Botschafters in Sondermission erfüllte der Bundesrat auch
den Wunsch des Tessiner FDP-Nationalrats Pini, der die Regierung in einem in der
Sommersession eingereichten Postulat ersucht hatte, die Möglichkeiten einer
Normalisierung der diplomatischen Beziehungen mit dem Vatikan zu prüfen. 11

INTERNATIONALE BEZIEHUNGEN
DATUM: 30.12.1991
MARIANNE BENTELI
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